
  
L’Unité de l’Église Menacée Mais Restaurée     Lecture de: Philippiens 4.2-3 

 
        
 Lors de notre étude de l’épître de Paul aux Philippiens, nous avons déjà constaté que l’unité de l’église de Jésus-Christ subit 
des menaces de deux sources principales. Il y a des ennemis de l’évangile, des ennemis de la croix. Paul lui-même est enchaîné à 
cause des ennemis de la croix. L’église à Philippes subit une pression énorme d’une société qui est hostile à Fils Jésus-Christ. Paul 
exhorte les membres de l’église de « demeurer fermes dans leur combat ». Et nous avons vu que les ennemis de la croix se trouvent 
même au sein de l’église de Jésus-Christ. Il y a des gens se sont infiltrés dans l’église à Philippes et lui font beaucoup de mal. Ça c’est 
la première source de menace.  
 

Mais dans ces versets devant nous, Paul parle d’une deuxième source, une source bien plus surprenante. Il explique que 
l’unité de l’église de Jésus-Christ est menacée même par ceux et celles qui ont combattu pour l’évangile, qui combattent encore pour 
l’évangile. Il y a  des chrétiens engagés, sérieux, des piliers de l’église qui mettent en danger l’unité de l’église.  
Et en étudiant ces versets ensemble nous devons dire: « Ce qui s’est passé à Philippes pourrait nous arriver aussi. Si c’était possible 
pour les membres de l’église à Philippes de mettre l’unité de l’église en danger, c’est possible pour nous aussi, pour moi aussi. Si cette 
église-là peut se trouver en difficulté, nous aussi. »   

 
Mes amis, Jésus-Christ a donné sa vie pour son église. Il aime son église. Il nous comble de dons et de bonnes choses. Donc, 

le bien-être de l’église, l’unité de l’église, le témoignage de l’église doit une priorité pour nous et nous devons tout faire pour protéger 
l’unité de l’église.        
 

1. L’importance de l’unité de l’église 
 

Ça fait maintenant plusieurs mois que nous étudions l’épître de Paul aux Philippiens. Si on nous posait la question, qu'est-ce 
que  l’apôtre Paul souhaite pour les chrétiens à Philippes, que répondrions-nous ? Nous pourrions dire : Il veut qu’ils aient de la joie. Il 
veut qu’ils connaissent Jésus de mieux en mieux. Il veut qu’ils servent avec humilité. Toutes ces choses sont vraies. Mais je pense 
qu’il faut dire aussi que l’apôtre Paul veut que les Chrétiens à Philippes soient unis en Christ. Il veut qu’ils combattent pour l’unité dans 
l’évangile et il souligne cela à maintes reprises. Il parle de leur partenariat dans l’évangile, de leur participation ensemble à la grâce de 
Dieu. Chapitre 1.27 il les exhorte : « demeurez fermes dans un même esprit, combattant d’une même âme. » Chapitre 2.1 il parle des 
choses qui les unissent : l’amour, communion de l’Esprit, compassion et miséricorde. Chapitre 2.2 Il parle de l’importance d’avoir « une 
même pensée, un même amour, une même âme, une seule pensée ». Il n’y a aucune place pour la rivalité, l’orgueil, les discussions ou 
les murmures. Ces choses-là tuent l’unité du peuple de Dieu. Paul veut que l’église de Jésus-Christ soit unie. Et en voulant ça, Paul 
fait la même chose que Jésus lui-même. Qu'est-ce que  Jésus a prié pour ses disciples  Jean 17:21 « que tous soient un, comme toi, 
Père, tu es en moi, et comme je suis en toi, afin qu'eux aussi soient un en nous, » Ailleurs Jésus fait un lien direct entre l’amour qui 
existe entre chrétiens et leur témoignage publique : Jean 13:35 « À ceci tous connaîtront que vous êtes mes disciples, si vous avez de 
l'amour les uns pour les autres. » L’unité des croyants est un témoignage puissant au monde autour de nous. Le monde voit l’amour 
qui existe dans l’église, la puissance de l’évangile pour unir des gens si différents et Jésus-Christ est glorifié. Mais attention ! L’inverse 
est également vrai. Quand le monde voit un manque d’amour, un manque d’unité, des chrétiens qui refusent de se pardonner, qui se 
mordent, qui se battent, le nom de Jésus-Christ est déshonoré. Le monde se rebute à juste titre quand il voit des divisions et la 
désunion.  

 
L’unité donc est essentielle pour un bon témoignage mais l’unité est également essentielle si nous voulons demeurer ferme 

dans la vie chrétienne. Paul ne dit jamais aux Philippiens que la vie chrétienne est une belle ballade dans le parc un dimanche après-
midi. Il les appelle à une lutte avec des ennemis bien réels. Mais il n’envisage jamais une lutte en isolation les uns des autres. Nous 
luttons ensemble. Nous grandissons ensemble dans la foi. Nous nous encourageons, exhortons, soutenons les uns les autres. Nous 
prions les uns pour les autres. Et pour faire ça, pour être une telle communauté, il faut être unis, unis dans notre union avec Jésus-
Christ, unis dans notre désir de servir le Seigneur ensemble, unis dans le désir de grandir en Christ ensemble. Aucune place pour des 
conflits entre individus ou entre factions. L’unité est essentielle pour une vie d’église digne de l’évangile. 
 

2. L’unité menacée 
 

Verset 2 « J’exhorte Évodie et j’exhorte Syntyche à avoir une même pensée dans le Seigneur. » L’unité de l’église est 
menacée par un conflit entre deux femmes.  Clairement elles n’ont pas une même pensée et Paul voit un vrai danger pour l’église 
dans leur dispute. Mais qui sont ces femmes ? A vrai dire on sait très peu sur elles. Elles sont membres de l’église. Peut-être qu’elles 
étaient parmi les membres fondateurs de l’église, les femmes dont nous lisons dans Actes 16.13 : « Nous nous sommes assis et avons 
parlé aux femmes qui s'y étaient assemblées. » On a bien l’impression que Paul les connaît bien. Verset 3 : Elles ont combattu avec 
Paul pour l’évangile. Il les aime. Ce sont ses sœurs en Christ. Leurs noms sont écrits dans le livre de vie. Ces femmes ne sont pas des 
imposteurs, des hypocrites ou des faux docteurs. Ce sont des membres bien estimés, mûres, fidèles et engagés de l’église.  
Et pourtant, malgré tout leur service pour le Seigneur, malgré tout le bien qu’elles avaient accompli, malgré leur réputation elles sont 
mêlées à une dispute publique et sérieuse. Elles ne se conduisent plus d’une manière digne de l’évangile. Le bien-être spirituel de ces 
femmes, de l’église et la cause de l’évangile sont menacés.   

 
Et dans ces versets il y a un avertissement pour chaque chrétien engagé. Le saint le plus impliqué, le plus zélé, avec la 

meilleure réputation peut devenir un obstacle à l’unité de l’église et à l’avance de l’évangile. Ceux qui ont donné des années de service 
risquent d’être une pierre d’achoppement dans l’église de Jésus-Christ. Quand on entre en dispute avec un frère ou une sœur en 
Christ, si on ne tue pas le conflit ou le désaccord dans l’œuf, on peut être sûr que ce conflit ou cette dispute fera du mal, mal à soi-
même, à l’autre personne, aux membres de l’église et à la cause de l’évangile. Qu'est-ce qui se passe dans une telle situation ? On dit 
des choses qu’on ne devrait pas dire. On critique, souvent subtilement mais aussi très ouvertement et en faisant cela on crée dans 
l’église un climat de tension, de méfiance, de médisance. Et l’œuvre de l’évangile n’avance pas car on est trop occupé des disputes. 
La prière ensemble, si on prie ensemble, est appauvrie.  

Paul ne dit pas ici pourquoi les femmes se disputaient mais de nos jours le désaccord peut être au sujet de quelque chose de 
très banal, la couleur du nouveau tapis, la meilleure température pour la salle, quelqu'un qui oublie de dire « bonjour » à quelqu'un 
d’autre.  Ça peut être bien quelque chose de plus important dans la vie de l’église, les meilleurs moyens d’évangélisation, une question 
de discipline dans l’église. C’est souvent quelqu’un n’aime pas une décision qui a été prise et il boude, il critique, il cherche une 



occasion pour dire : Je vous l ‘avais bien dit. Il ne fallait pas le faire comme ça. Vous auriez dû m’écouter. Paul a déjà parlé des 
rivalités et de la vaine gloire et souvent au cœur des disputes il s’agit d’une jalousie ou d’une rivalité. Et nous sommes tous capables 
d’agir comme ça. Peut-être bien que nous agissons déjà comme ça. Peut-être que déjà entre vous et un autre frère ou une autre sœur 
en Christ, il y a de la rivalité, du conflit. Si c’est le cas et vous ne faites rien pour le résoudre, vous êtes en train de désobéir à la parole 
de Dieu et de faire beaucoup de mal dans l’église de Jésus-Christ. Le témoignage de l’église souffre et vous empêchez l’avance de 
l’évangile.  
 

Quelle tristesse de voir des frères et des sœurs en Christ se battre. Quelle tristesse d’entendre Chrétiens qui se critiquent, qui 
ne ratent pas une occasion de médire un frère ou une sœur en Christ.  
 

3. L’unité restaurée 
 

Paul est au courant du problème à Philippes. C’était peut-être Epaphrodite qui lui en a parlé mais quels conseils donne-t-il 
pour le résoudre ? Qu'est-ce que  Paul conseille et que pouvons-nous apprendre de ça ?   

 
Avant de voir ce qu’il demande aux femmes et aux membres de l’église de faire, notons la douceur et l’amour de Paul qui sont 

si évidents ici. En disant deux fois : « j’exhorte » Paul a l’attitude de quelqu'un qui implore, qui supplie et encourage. Paul n’est pas dur 
avec ces Dames. Elles auraient reconnu son amour pour elles dans ces mots. Et cela nous montre l’importance de l’amour et de la 
douceur pour résoudre des conflits et pour préserver l’unité. La rudesse, l’agressivité et la dureté ne procureront jamais la paix où il y 
des conflits et Paul le sait. Oui, il faut dire la vérité mais avec douceur, avec amour. Paul écrit à Tite de l’importance : « d'être 
pacifiques, modérés, pleins de douceur envers tous les hommes.» Tite 3:2. Il écrit au jeune pasteur Timothée : « reprends, censure, 
exhorte, avec toute douceur 2 Timothée 4:2. La douceur de Paul est la première chose à noter.   
 

Pour régler ce conflit, Paul s’adresse d’abord aux femmes et puis à d’autres membres de l’église. Que dit-il d’abord aux 
femmes ? Verset 2 : « Ayez une même pensée dans le Seigneur ». Malgré leurs différences, malgré les choses qui pourraient être au 
centre de leur dispute, il y a quelque chose de plus grand qui unit ces deux femmes. Elles sont toutes les deux en Jésus-Christ. Elles 
appartiennent à Jésus. C’est lui leur Seigneur. Comment pourraient-elles insister sur leurs droits, insister que leur voix soit entendue, 
que leur volonté soit faite quand elles servent un Seigneur qui a fait le contraire ? Il a mis ses droits à côté. Il n’a pas insisté sur la 
première place, la place d’importance. Lui a quitté la place d’honneur pour servir, pour s’humilier. Il n’a pas cherché son bien mais le 
bien des autres. Il a dit : « que ce ne soit pas ma volonté qui se fasse mais la tienne ».  
 

Le chrétien, serviteur de Jésus-Christ, suit l’exemple de son maître. Il aime ses ennemis et ceux avec qui il n’est pas d’accord. 
Il les bénit, il leur fait du bien. Et dans le Seigneur ces femmes doivent avoir la même pensée. Mais qu'est-ce que Paul veut dire quand 
il dit « une même pensée » ? Ce n’est pas la première fois qu’il en parle – Phil 2.2 : « Mettez le comble à ma joie afin d’avoir une 
même pensée, une seule pensée. » Paul ne dit pas qu’il ne faut jamais avoir des différences d’opinion ou de goût. Il ne dit pas que 
nous allons toujours être d’accord sur tout. L’église n’est pas une secte où on n’a pas le droit de questionner ou penser pour soi-même. 
Ce que Paul dit ici, c’est que dans l’église de Jésus-Christ nous sommes guidés et dirigés par notre même pensée, notre même raison 
d’être. Nous allons tous dans le même sens. Nous avons la même volonté. Et cette pensée est ceci : Jésus-Christ est Seigneur. Son 
nom et sa gloire sont primordiaux.  Cette pensée est de voir l’évangile annoncé, voir le Royaume de Dieu avancer dans la vie de 
chacun et de chacune et dans le monde. C’est la pensée derrière tout ce que nous faisons dans l’église. Tout le monde comprend le 
but et tout le monde agit ensemble avec la même pensée.  
 

Donc Paul dit aux femmes : reconnaissez qui vous êtes dans le Seigneur, vous êtes des sœurs, combattant ensemble pour 
l’évangile, pas l’une contre l’autre. Recadrez votre pensée, votre but. Réglez ce conflit personnel et rétablissez l’unité que vous avez 
dans le Seigneur. Paul aurait pu écrire à ces femmes ce qu’il a écrit à a écrit ceci à l’église à Corinthe : 1 Corinthiens 1:10 « Frères, je 
vous en supplie au nom de notre Seigneur Jésus-Christ: mettez-vous d'accord, qu'il n'y ait pas de divisions parmi vous; soyez 
parfaitement unis, en ayant la même façon de penser, les mêmes convictions. »  
 

Peut-être que je parle à quelqu'un qui s’entend mal ou qui a une dispute personnelle avec un frère ou une sœur en Christ. 
Peut-être un conflit personnel ou une différence d’opinion sur quelque chose. Peut-être que le conflit est au sein de votre couple, avec 
un enfant, avec un ami chrétien ailleurs. Dieu dans sa Parole vous dit : Réglez ça. Mettez vos différences à côté. Reconnaissez qui 
vous êtes et recadrez votre pensée, vos priorités. Confessez. Demandez pardon, Pardonnez. Faites ce qu’il faut pour régler ça. Et 
Jésus dit : Réglez ça vite. Dans Matthieu 5.23 et 24 Jésus dit à ses disciples : « Si donc tu présentes ton offrande à l'autel, et que là tu 
te souviennes que ton frère a quelque chose contre toi, 24 laisse là ton offrande devant l'autel, et va d'abord te réconcilier avec ton 
frère; puis, viens présenter ton offrande ». Dieu ne s’intéresse pas à votre louange, à vos prières, à vos offrandes, à votre service si 
vous refusez d’être réconcilié avec un frère ou une sœur dans le Seigneur. Paul dit directement aux deux personnes impliquées dans 
le conflit, c’est à vous deux de régler ça.  
 

Mais la responsabilité pour la réconciliation n’est pas limitée exclusivement à ces deux  femmes. Paul continue au verset 3 : 
« Et toi aussi, fidèle collègue, oui, je te demande de les aider, elles qui ont combattu côte à côte avec moi pour l’évangile, avec 
Clément et mes autres compagnons d’œuvre dont les noms sont dans le livre de vie. » Il y a des disputes que les deux personnes 
peuvent régler elles-mêmes mais pas celle-ci. Paul connaît sans doute la gravité de la dispute et il sait que ces femmes auront besoin 
d’aide. Il fait appelle au verset 3 à son « fidèle collègue ». Ce n’est pas sûr à qui Paul s’adresse ici. Certains disent que c’est 
Epaphrodite, d’autres disent que c’est Luc, d’autres encore que c’est l’église en générale et puis ceux qui disent qu’il y avait un 
membre de l’église qui s’appelait « Suzugos » qui est le grec pour « compagnon ». Toutes ces idées sont intéressantes mais à vrai 
dire nous ne sommes pas sûrs. Mais en tous cas, l’identité de la personne ou des personnes à qui Paul s’adresse n’est pas importante. 
Ce qui est important est que Paul donne une responsabilité à une tierce personne pour aider Évodie et Syntyche à être réconciliées. 
Paul dit a son fidèle compagnon : « Je te demande de les aider. Tu es au courant de cette dispute. N’agis pas comme si tout va très 
bien entre elles. Ne les laisse pas ruiner l’unité de l’église. Vos noms sont tous dans le livre de vie avec ces dames alors ayez pitié 
d’elles. Venez à leur secours. Venez à l’aide de ces personnes en difficulté. » Et notons encore la douceur de Paul. Il ne dit pas : 
Réprimandez-les. Grondez-les. Reprochez-les. Non, il dit, « Aidez-les ». Soyez ce que Jésus appelle des artisans de la paix pour elles. 
Aidez-les à procurer la paix. Parlez-leur de Jésus, de sa douceur, de son humilité, de ses sacrifices. Parlez-leur de combien Dieu leur 
a déjà pardonné grâce à Jésus et demandez-leur de se pardonner réciproquement. Ce sont vos sœurs dans le Seigneur. Vous 
passerez l’éternité avec elles en la présence du Seigneur. Aidez-les.  

 



Et pour nous, qu'est-ce que Dieu nous demande de faire dans ces versets ? Je pense que ce passage nous rappelle notre 
responsabilité de tout faire pour promouvoir et pour procurer la paix et la communion fraternelle dans l’église. Chaque membre a cette 
responsabilité, pour prier pour ça et pour agir pour ça. Si vous êtes chrétien, vous faites partie du corps de Jésus-Christ et vous avez 
une responsabilité envers les autres membres du corps. Et quelquefois ça veut dire qu’il faut aller vers nos frères et nos sœurs en 
Christ qui se disputent et il faut les aider. Il faut le faire avec amour, avec douceur. « Ma chère sœur. Je sais que ça se passe mal 
entre toi et une autre sœur. Je vois que vous souffrez toutes les deux. Essayons de trouver une solution ensemble. » Nous ne 
cherchons pas à découvrir les secrets de tout le monde mais quand une dispute est publique, on agit avec sensibilité et douceur.  Et 
nous faisons cela tout en priant qu’il y ait de l’humilité des deux côtés pour chercher à être réconcilié, pour demander pardon, pour 
pardonner et puis pour oublier.  
 

Est-ce facile d’aider deux personnes à être réconcilié ? Non. Ça peut être très compliqué et on peut être blessé en essayant 
d’aider mais Dieu nous demande de le faire. Il faudra du temps. Ça risque de nous épuiser émotionnellement mais Dieu dit : Aidez-les.    
Mais en Jésus-Christ nous avons le modèle suprême de quelqu'un qui s’est donné jusqu’à la mort pour procurer la paix, pour 
réconcilier deux partis en conflit. Et c’est Jésus-Christ. Ça lui a coûté très cher d’intervenir pour que nous puissions être réconciliés 
avec Dieu. Il a tout donné pour acquérir la paix entre nous et Dieu. Chrétien, vous voulez dire : Non, je ne peux pas aider mes frères et 
mes sœurs à être réconciliés ? Si Jésus avait dit ça à votre égard ? Mais pendant que nous étions ennemis de Dieu, Christ est mort 
pour nous. Paul parle ici d’un conflit grave entre deux personnes mais il y a un conflit qui est encore plus grave et c’est celui qui existe 
entre chaque être humain et Dieu lui même. Nous tous nous étions ennemis de Dieu, en conflit avec lui. Pire que ça, nous étions 
incapable de faire quoi que ce soit pour être réconcilié. Mais Dieu dans sa grâce et dans sa grande miséricorde a dit à son Fils : Va les 
aider. Va à leur secours. Et mes amis, si vous êtes chrétien ce matin c’est parce que Jésus est venu vous aider, vous sauver. Et si 
vous n’êtes pas encore chrétien, reconnaissez ce conflit entre Dieu et vous. La colère et le jugement de Dieu sont contre vous et 
contre votre péché. Mais Dieu vous offre une réconciliation, non pas basée sur vos efforts, vos bonnes œuvres. Vous pouvez être 
réconcilié avec Dieu grâce uniquement à la mort de Jésus-Christ, qui est mort à la place des ennemis de Dieu, comme vous.  
Écoutons encore comment Paul décrit l’œuvre de Jésus-Christ. Il dit : « en Jésus-Christ, vous qui étiez jadis éloignés, vous avez été 
rapprochés par le sang de Christ. » « Car il est notre paix, lui qui a renversé le mur de séparation, l'inimitié, » « Il est venu annoncer la 
paix à vous qui étiez loin, et la paix à ceux qui étaient près » Éphésiens 2:13-17. « Lorsque nous étions ennemis, nous avons été 
réconciliés avec Dieu par la mort de son Fils, » Romains 5:10 
Aujourd’hui même, Dieu vous offre cette réconciliation.  
 
Et si vous avez déjà été réconcilié avec Dieu mais vous êtes en conflit avec un frère une sœur en Christ, Dieu vous dit ce matin : 
Faites le premier pas pour être réconcilié. Ayez la même pensée dans le Seigneur. Que Dieu nous donne la grâce nécessaire pour 
tout faire pour préserver l’unité de l’église de Jésus-Christ.  
 
Pasteur Andrew Lytle 
03/09/17 



 


